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MOUVEMENT HORLOGER

(57) L’invention concerne un dispositif (10) de re-
montage automatique d’un ressort de barillet d’une mon-
tre, comprenant une masse oscillante (11), un mobile
d’entrée (12) cinématiquement lié à la masse oscillante
(11), deux mobiles de réduction (13) et un mobile entraî-
neur de rochet (14), chaque mobile de réduction (13)
comportant une roue de réduction (130) portant au moins
quatre satellites (131), et un pignon de transmission
(132) autour duquel est montée folle la roue de réduction
(130), le mobile d’entrée (12) étant relié cinématiquement
aux deux roues de réduction (130) de sorte que, quel

que soit le sens de rotation dans lequel il est entraîné
par la masse oscillante (11), il entraîne les deux roues
de réduction (130) en rotation dans des sens différents
l’une de l’autre, les satellites (131) formant, dans chacun
desdits mobiles de réduction (13), des cliquets configu-
rés pour solidariser en rotation le pignon de transmission
(132) et la roue de réduction (130) seulement lorsque
ladite roue de réduction (130) pivote dans un sens de
rotation prédéfini, ledit sens de rotation prédéfini étant
identique pour l’une et l’autre des roues de réduction
(130).
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Description

Domaine technique de l’invention

[0001] L’invention relève du domaine des mouve-
ments horlogers, et concerne en particulier un dispositif
de remontage automatique d’une montre.

Arrière-plan technologique

[0002] Les dispositifs de remontage automatique d’un
ressort de barillet d’une montre sont connus pour per-
mettre la transmission d’un couple à un rochet de barillet
en vue du remontage dudit ressort, quel que soit le sens
de rotation de la masse oscillante.
[0003] Des mécanismes à mobiles d’embrayage sont
bien connus de l’état de la technique. Ils comportent deux
mobiles d’embrayage composés chacun d’une roue
montée folle autour d’un pignon et portant un cliquet. Les
roues des mobiles d’embrayage sont en prise l’une avec
l’autre, et l’une desdites roues, dite « première roue »
engrène avec un mobile d’entrée solidaire en rotation de
la masse oscillante. Les pignons sont en relation d’en-
grènement avec un mobile de sortie coopérant avec le
rochet de barillet en rotation.
[0004] Lorsque la masse oscillante pivote dans un pre-
mier sens, elle entraîne la première roue en rotation dans
un second sens, et le cliquet qu’elle porte est configuré
pour solidariser en rotation ladite première roue et le pi-
gnon autour duquel elle est montée. Ledit pignon trans-
met par la suite un couple au mobile de sortie de sorte
à l’entraîner en rotation dans le premier sens. Dans le
même temps, la première roue entraîne en rotation la
seconde roue dans le premier sens, et le cliquet porté
par ladite seconde roue désolidarise sa rotation avec cel-
le du pignon autour duquel elle est montée, ledit pignon
étant entraîné en rotation dans le second sens par le
mobile de sortie.
[0005] Au contraire, lorsque la masse oscillante pivote
dans un second sens, elle entraîne la première roue en
rotation dans le premier sens, le cliquet qu’elle porte dé-
solidarisant en rotation ladite première roue et le pignon
autour duquel elle est montée. Dans le même temps, la
première roue entraîne en rotation la seconde roue dans
le second sens, et le cliquet qu’elle porte solidarise sa
rotation avec celle du pignon autour duquel elle est mon-
tée, ledit pignon entraînant alors en rotation le mobile de
sortie dans le premier sens.
[0006] De façon connue, le remontage du ressort de
barillet est également possible manuellement, par action
sur une tige de remontage cinématiquement liée au ro-
chet de barillet, de sorte que sa rotation, ladite tige de
remontage entraîne la rotation dudit rochet.
[0007] Lors de la rotation de la tige de remontage, le
rochet de barillet entraîne les pignons des mobiles d’em-
brayage en rotation par l’intermédiaire du mobile de sor-
tie. Lors de cette rotation des pignons, les cliquets de
chacune des deux roues desdits mobiles d’embrayage

sont sollicités de sorte à désolidariser en rotation lesdits
pignons desdites roues.
[0008] Du fait des rapports de réduction entre le rochet
de barillet, le mobile de sortie, et les pignons, les cliquets
sont soumis à des vitesses angulaires très importantes,
ce qui est à l’origine de problèmes de lubrification et d’une
usure prématurée desdits cliquets.
[0009] En outre, ces mécanismes à mobiles d’em-
brayage présentent l’inconvénient de générer d’impor-
tants jeux mécaniques entre les cliquets et les dents des
pignons des mobiles d’embrayage lors des changements
de sens de rotation des roues des mobiles d’embrayage.
Ces jeux, appelés « angles morts » par l’homme du mé-
tier, provoquent des bruits, des chocs, des vibrations et
une usure prématurée des pièces en mouvement à l’ori-
gine de ces jeux. L’angle mort diminue également la ca-
pacité du dispositif de remontage à remonter le barillet
car pendant que la masse parcoure cet angle, elle ne
permet pas de remonter le barillet.
[0010] L’angle mort est d’autant plus important que le
rapport de réduction entre la masse oscillante et les roues
des mobiles d’embrayage est important.

Résumé de l’invention

[0011] L’invention résout les inconvénients précités et
concerne à cet effet un dispositif de remontage automa-
tique d’un ressort de barillet d’une montre, comprenant
une masse oscillante, un mobile d’entrée cinématique-
ment lié à la masse oscillante, deux mobiles de réduction
et un mobile entraîneur de rochet. Chaque mobile de
réduction comporte une roue de réduction portant au
moins quatre satellites, et un pignon de transmission
autour duquel est montée folle la roue de réduction. Le
mobile d’entrée est relié cinématiquement aux deux
roues de réduction de sorte que, quel que soit le sens
de rotation dans lequel il est entraîné par la masse os-
cillante, il entraîne les deux roues de réduction en rotation
dans des sens différents l’une de l’autre. Les satellites
comprennent des dents de forme asymétrique, de sorte
à former des cliquets configurés pour solidariser en ro-
tation, dans chacun desdits mobiles de réduction, le pi-
gnon de transmission et la roue de réduction seulement
lorsque ladite roue de réduction pivote dans un sens de
rotation prédéfini, ledit sens de rotation prédéfini étant
identique pour l’une et l’autre des roues de réduction.
[0012] Dans des modes particuliers de réalisation, l’in-
vention peut comporter en outre l’une ou plusieurs des
caractéristiques suivantes, prises isolément ou selon
toutes les combinaisons techniquement possibles.
[0013] Dans des modes particuliers de réalisation, le
mobile d’entrée et les roues de réduction sont dimen-
sionnés de sorte qu’entre la masse oscillante et les roues
de réduction un rapport de réduction supérieur ou égal
à 1/3 est généré, et/ou les pignons de transmission et le
mobile entraîneur de rochet sont dimensionnés de sorte
que le train d’engrenages formé entre lesdits pignons de
transmission et le rochet, ou le mobile entraîneur de ro-
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chet, présente un rapport de réduction inférieur ou égal
à 1/50.
[0014] Dans des modes particuliers de réalisation,
l’une des roues de réduction est en relation d’engrène-
ment avec le mobile d’entrée et avec l’autre roue de ré-
duction.
[0015] Dans des modes particuliers de réalisation, les
mobiles de réduction sont identiques l’un de l’autre.
[0016] Dans des modes particuliers de réalisation, les
pignons de transmission comportent une première den-
ture coopérant avec les satellites et une seconde denture
coopérant avec le mobile entraîneur de rochet.
[0017] Dans des modes particuliers de réalisation, la
première denture comporte plus de dents que la seconde
denture.
[0018] Dans des modes particuliers de réalisation,
dans chaque mobile de réduction, les satellites sont ré-
partis régulièrement autour du pignon de transmission
et sont chacun agencés dans des positions angulaires
autour de leurs axes de rotations respectifs différentes
les unes des autres.

Brève description des figures

[0019] D’autres caractéristiques et avantages de l’in-
vention apparaîtront à la lecture de la description dé-
taillée suivante donnée à titre d’exemple nullement limi-
tatif, en référence aux dessins annexés dans lesquels :

- la figure 1 représente une vue en perspective d’un
dispositif de remontage d’un ressort de barillet d’une
montre selon un exemple préféré de réalisation de
l’invention ;

- la figure 2 représente une vue de dessus d’un mobile
de réduction du dispositif de la figure 1 ;

- la figure 3 représente une vue en perspective du
mobile de réduction de la figure 2.

[0020] On note que les figures ne sont pas nécessai-
rement dessinées à l’échelle pour des raisons de clarté.

Description détaillée de l’invention

[0021] La figure 1 montre un dispositif 10 de remontage
automatique d’un ressort de barillet d’une montre selon
un exemple préféré de réalisation. Comme visible sur
cette figure, le dispositif 10 de remontage comprend une
masse oscillante 11, un mobile d’entrée 12 en prise avec
la masse oscillante 11, deux mobiles de réduction 13 et
un mobile entraîneur de rochet 14 destiné à coopérer
avec un rochet (non représenté sur les figures).
[0022] Le mobile d’entrée 12 est en relation cinémati-
que, par une roue d’entrée 120 dont il est doté, avec la
masse oscillante 11 de sorte que lorsque cette dernière
pivote, elle entraîne en rotation ledit mobile d’entrée 12.
Préférentiellement, la roue d’entrée 120 est engrenée, à

cet effet, avec une roue menante 110 rigidement fixée à
la masse oscillante 11, c’est-à-dire sans degré de liberté.
La roue menante 110 comporte, dans l’exemple préféré
de réalisation de l’invention, un nombre de dents identi-
que à celui de la roue d’entrée 120.
[0023] Le mobile d’entrée 12 comporte, en outre, un
pignon 121 autour duquel est fixée rigidement la roue
d’entrée 120, destiné à transmettre un mouvement de
rotation dudit mobile d’entrée 12 à l’un des mobiles de
réduction 13 avec lequel il est engrené.
[0024] En particulier, chaque mobile de réduction 13
comporte une roue de réduction 130 portant au moins
quatre satellites 131, et un pignon de transmission 132
autour duquel est montée folle la roue de réduction 130,
c’est-à-dire avec un degré de liberté en rotation. Comme
le montre la figure 1, le mobile d’entrée 12 est relié ciné-
matiquement aux deux roues de réduction 130 de sorte
que, quel que soit le sens de rotation dans lequel il est
entraîné par la masse oscillante 11, il entraîne les deux
roues de réduction 130 en rotation selon des sens diffé-
rents l’une de l’autre. A cet effet, dans l’exemple préféré
de réalisation de l’invention tel que représenté sur la fi-
gure 1, l’une des roues de réduction 130 est en relation
d’engrènement avec le mobile d’entrée 12, en particulier
avec le pignon du mobile d’entrée 12, et avec l’autre roue
de réduction 130.
[0025] Préférentiellement, comme visible sur la figure
1, les mobiles de réduction 13 sont identiques l’un de
l’autre. Ainsi, la fabrication et l’assemblage du dispositif
sont facilités, et des économies d’échelle peuvent être
réalisée.
[0026] Les figures 2 et 3 représentent en détail un mo-
bile de réduction 13 selon l’exemple préféré de réalisa-
tion de la présente invention.
[0027] Comme le montre la figure 2, les satellites 131
forment, dans chacun des mobiles de réduction 13, des
cliquets configurés pour solidariser en rotation le pignon
de transmission 132 et la roue de réduction 130 seule-
ment lorsque ladite roue de réduction 130 pivote dans
un sens de rotation prédéfini, ici le sens horaire. En par-
ticulier, lorsque la roue de réduction 130 pivote dans le
sens horaire, l’un des satellites 131 se bloque en rotation
contre le pignon de transmission 132 et applique un mo-
ment de force sur des dents du pignon de transmission
132 avec lesquelles il coopère, ce qui provoque la soli-
darisation en rotation dudit pignon de transmission 132
et de la roue de réduction 130.
[0028] Cet effet technique est notamment dû à la forme
asymétrique des dents des satellites 131. En particulier,
lorsqu’un des satellites 131 se bloque en rotation, tel que
celui représenté sur la droite sur la figure 2, le sommet
d’une de ses dents est agencé en appui contre la tête
d’une dent opposée du pignon de transmission 132, la-
dite tête constituant alors une butée.
[0029] A l’inverse, lorsque la roue de réduction 130
pivote dans le sens antihoraire, les satellites 131 engrè-
nent avec le pignon de transmission 132, de sorte que
la ladite roue de réduction 130 tourne autour dudit pignon
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de transmission 132 sans lui appliquer de moment de
force, c’est-à-dire, sans l’entraîner en rotation.
[0030] Avantageusement, les mobiles de réduction 13
étant identiques l’un de l’autre, le sens de rotation pré-
défini dans lequel les satellites 131 solidarisent en rota-
tion la roue de réduction 130 et le pignon de transmission
132 est identique pour l’une et l’autre des roues de ré-
duction 130. Les roues de réduction 130 étant l’une et
l’autre entraînées en rotation selon des sens différents
lors de la rotation de la masse oscillante 11, quel que
soit le sens de rotation de cette dernière, l’un des pignons
de transmission 132 est entraîné à pivoter dans le sens
prédéfini, c’est-à-dire le sens horaire.
[0031] En particulier, dans l’exemple préféré de réali-
sation de l’invention, les pignons de transmission 132
comportent une première denture 1320 coopérant avec
les satellites 131 et matérialisant une roue solaire, et une
seconde denture 1321 coopérant avec le mobile entraî-
neur de rochet 14, la première denture 1320 comportant
un nombre de dents plus important que celui de la se-
conde denture 1321. Les première et seconde dentures
1320 et 1321 sont avantageusement fixées sur un même
arbre et sont fixes en rotation l’une par rapport à l’autre.
Sur les figures, ces premières et secondes dentures
1320 et 1321 sont représentées schématiquement par
leurs cylindres de référence.
[0032] Avantageusement, dans chaque mobile de ré-
duction 13, les satellites 131 sont répartis régulièrement
autour du pignon de transmission 132 et sont chacun
agencés dans des positions angulaires, autour de leurs
axes de rotations respectifs, différentes les unes des
autres. Comme visible sur la figure 2, chaque satellite
131 présente une orientation différente afin que l’enga-
gement des dents des satellites 131 entre les dents du
pignon de transmission 132 soit différent pour chacun
desdits satellites 131. Ceci de sorte que, lors d’un chan-
gement de sens de rotation de la roue de réduction 130,
le jeu mécanique existant entre les dents du satellite 131
qui vont appliquer un moment de force sur les dents du
pignon de transmission 132, en particulier de la première
denture 1320, et ces dernières, c’est-à-dire l’angle mort,
soit minimisé. Par ailleurs, l’angle mort est également
diminué grâce au nombre de satellites 131.
[0033] Préférentiellement, le mobile d’entrée 12 et les
roues de réduction 130 sont dimensionnés de sorte
qu’entre la masse oscillante 11 et les roues de réduction
130 un rapport de réduction supérieur ou égal à 1/3 soit
généré, préférentiellement un rapport de réduction de
1/5. Par ailleurs, les pignons de transmission 132 et le
mobile entraîneur de rochet 14 sont dimensionnés de
sorte que le train d’engrenages formé entre lesdits pi-
gnons de transmission 132 et le rochet, ou entre lesdits
pignons de transmission 132 et le mobile entraîneur de
rochet 14, présente un rapport de réduction inférieur ou
égal à 1/50, préférentiellement un rapport de réduction
égal à 1/25.
[0034] L’invention présente par conséquent l’avantage
de limiter la vitesse de rotation des satellites 131 pour

une vitesse de rotation donnée de la masse oscillante
11 dans le cas d’un remontage automatique et pour une
vitesse de rotation donnée du rochet dans le cas d’un
remontage manuel via une tige de remontage. Une telle
disposition permet de prolonger la durée de vie des sa-
tellites 131 tout en supprimant d’éventuelles vibrations
pouvant résulter d’une vitesse de rotation trop importan-
te.
[0035] L’agencement et le dimensionnement du mobi-
les d’entrée 12, des roues de réduction 130, du pignon
de transmission 132 et du mobile entraîneur de rochet
14 tels que précédemment décrits sont avantageuse-
ment permis par la diminution de l’angle mort résultant
du nombre de satellites 131.
[0036] De manière plus générale, il est à noter que les
modes de mise en œuvre et de réalisation considérés
ci-dessus ont été décrits à titre d’exemples non limitatifs,
et que d’autres variantes sont par conséquent envisa-
geables.
[0037] Notamment, les satellites 131 ont été décrits
sous la forme de roues dentées dans le présent texte,
mais ils peuvent prendre la forme de tout autre type de
cliquet. Par ailleurs, le dispositif 10 de remontage selon
l’invention peut comporter d’autres mobiles réducteurs
et les mobiles d’entrée 12, de réduction 13 et entraîneur
de rochet 14 peuvent être agencés différemment que
l’agencement décrit et représenté sur les figures.

Revendications

1. Dispositif (10) de remontage automatique d’un res-
sort de barillet d’une montre caractérisée en ce qu’il
comprend une masse oscillante (11), un mobile d’en-
trée (12) cinématiquement lié à la masse oscillante
(11), deux mobiles de réduction (13) et un mobile
entraîneur de rochet (14), chaque mobile de réduc-
tion (13) comportant une roue de réduction (130) por-
tant au moins quatre satellites (131), et un pignon
de transmission (132) autour duquel est montée folle
la roue de réduction (130), le mobile d’entrée (12)
étant relié cinématiquement aux deux roues de ré-
duction (130) de sorte que, quel que soit le sens de
rotation dans lequel il est entraîné par la masse os-
cillante (11), il entraîne les deux roues de réduction
(130) en rotation dans des sens différents l’une de
l’autre, les satellites (131) comprenant des dents de
forme asymétrique, de sorte à former des cliquets
configurés pour solidariser en rotation, dans chacun
desdits mobiles de réduction (13), le pignon de trans-
mission (132) et la roue de réduction (130) seule-
ment lorsque ladite roue de réduction (130) pivote
dans un sens de rotation prédéfini, ledit sens de ro-
tation prédéfini étant identique pour l’une et l’autre
des roues de réduction (130).

2. Dispositif (10) selon la revendication 1, dans lequel
le mobile d’entrée (12) et les roues de réduction (130)
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sont dimensionnés de sorte qu’entre la masse os-
cillante (11) et les roues de réduction (130) un rap-
port de réduction supérieur ou égal à 1/3 soit généré,
et/ou dans lequel les pignons de transmission (132)
et le mobile entraîneur de rochet (14) sont dimen-
sionnés de sorte que le train d’engrenages formé
entre lesdits pignons de transmission (132) et le ro-
chet présente un rapport de réduction inférieur ou
égal à 1/50.

3. Dispositif (10) selon la revendication 1 ou 2, dans
lequel l’une des roues de réduction (130) est en re-
lation d’engrènement avec le mobile d’entrée (12) et
avec l’autre roue de réduction (130).

4. Dispositif (10) selon l’une des revendications 1 à 3,
dans lequel les mobiles de réduction (13) sont iden-
tiques l’un de l’autre.

5. Dispositif (10) selon l’une des revendications 1 à 4,
dans lequel les pignons de transmission (132) com-
portent une première denture (1320) coopérant avec
les satellites (131) et une seconde denture (1321)
coopérant avec le mobile entraîneur de rochet (14).

6. Dispositif (10) selon la revendication 5, dans laquelle
la première denture (1320) comporte plus de dents
que la seconde denture (1321).

7. Dispositif (10) selon l’une des revendications 1 à 6,
dans lequel, dans chaque mobile de réduction (13),
les satellites (131) sont répartis régulièrement autour
du pignon de transmission (132) et sont chacun
agencés dans des positions angulaires autour de
leurs axes de rotations respectifs différentes les
unes des autres.
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